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RlCOLVl 

RDA 
GAFSA 

Tunisie 

de 
Quelques  aspects 
la  mise en valeur 

du Djerid (sud tunisien) 

On  appelle G la mince bande 
de les deux 
chotts du  sud  tunisien et limitée à l'ouest 

cette 
au climat aucune 

sans 

ces qui jaillissent chotts 
sont à de pal- 

l'Antiquité. Ces 
oasis, d'une de 4 300 ha, assu- 

la quasi totalité d'une 
population qui compte 43 O00 habitants. 

un pôle 
et de fixation dans 
sées, le 

une politique de mise en 
la et 

en eau sou- 
ce  qui suit, on essaie  de 

ont été les 
au développement de 

l'exploitation et aux  modifications  des 
systèmes et de 
des  eaux. 

DES RESSOURCES 

depuis  plus  de 40 ans  en Tunisie et en 
les 

l'un 
constitué 

les  dunes  du les 
sables  miocènes et 
sous-jacents.  Limitée schématique- 
ment la 

à l'ouest, le plateau du 
au sud et le tunisien à 

l'est,  cette nappe à laquelle on a donné 
le nom  de (( Complexe occupe 

de 500 O00 k m 2  

des 

telles  que l'on peut en 
tique comme  illimitées. Le volume d'eau 

dans les 
du à 
10 O00 qui 

exemple au débit de la Seine à 
pendant 1 O00 ans. 

Cependant, la du bassin 
d'alimentation de la nappe est  soumise 
actuellement au climat en 

sont 
100 et 20 mm. 

en que le  débit d'alimentation 
de la nappe au débit de ses 

baisse 
continue  du 
l'ensemble de fonctionne- 

a 
pale  conséquence le 

Ce phénomène 
est  bien connu qui ont dû, 

des  siècles, 
cesse  le  niveau  de 

de la baisse de débit. 
le cas à 

bien 

peut à de  consi- 

consiste en à l'exploi- 
tation et l'alimentation de  façon à 
une  stabilisation des niveaux de pompage, 
donc  du coût de  l'exploitation. le 
cas  de la nappe 
une  telle consé- 
quence de 
les  possibilités de la nappe 

en compte. 
La méthode  consiste plutôt à 

d'exploitation et à 
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- 
on a étudié 
sation : 
Une hypothèse dans laquelle  les 
3 500 ha disponibles sont utilisés; cette 
hypothèse  nécessite le 
la totalité du  débit  exploitable au 
moyen de 152 

constants, 
à la 2000, 
est  égal à 0,0055 (*). 
Une hypothèse  faible dans laquelle 
2 ha  sont ce  cas,  le 
débit à 5,30 m3/s 

cube  n’est  plus que de 0,0048 
98 Le du (*) Le tunisien vaut 11 

d‘eux  l’évolution  du 
niveau de la temps. 
En 
tables sont fixées le que  l’on  est 
disposé à exploitation. 

le coût 
d’eau  admissible à une 

conditionne la 
une  limite à les 
possibilités de développement; 

une limite optimiste équivaut 
à en  place  un de 
duction  dont le coût  de fonctionnement 
compxé à la jugé 

les Un 
choix suppose  que  l’on  soit 
capable de du coût  des 

et de la 
des les 

oasis. En 
ces  questions et faute de  mieux, on a  évité 
la en définissant ainsi 
ces exploitables. 

Un jugé 
acceptable s’il obéit aux  deux  conditions 
suivantes : 

- le à à l’ho- 
2000, ainsi que le 

doivent compatibles 
avec  les  possibilités  d’investissements 
du  pays; 

- la dans 
pompés ne doit pas 
à 60 m en  l’an 2000. 

SCHÉMA 

Le  calcul du débit d’exploitation  a  été 
effectué au moyen du modèle  mathéma- 
tique de la nappe du <( 

minal )) avec  lequel on a  simulé  des  hypo- 
thèses de 
zones de mise en ou 
potentielles qui puisent dans la même 
nappe et dont le n’est  qu’un 

ont la et 

zone,  de façon à un schéma  qui 
satisfasse 8. la condition <( d’aspi- 

à 60 m un 
deuxième  temps,  les 
ont été en données  teclmico- 

à desquelles on a 
estimé le volume et 

le 
du cube  d’eau en l’an 2000. 

Les des  simulations  peuvent 
: 

- Le  débit exploitable dans le 
de de 6,3 m3/s, soit 
débit dont disposaient  les  oasis  en 1970. 

- 
d’une le déficit en 

plantations existantes au taux 
optimum  de 0,8 1 /s/ha; 

3 500 ha 
qui à la quasi totalité des 

le 

90 

Comble- 
ment 

Déficit Hypothèses 

(m3/s) 

Forte ( 3  500 ha). . 

1,53 Faible ( 2   4 5 0  ha) . . 

1,53 2,65 

1,97  1,86 

1,97 

Débit 

néces- ( 2  
forages Totalan 
Nombre 

m3/s) saires 

6 , l  5 

98 5 

1 5 2  

et investissements 
: 

Hypothèse Périodes 975 i I 
I l-- 
l 

Nbre  de forages 
(cumulés) . . 

Investissements 
(mi l l ions  de 
dinars) . . . 

Forte . . . . 
90 

3,42 

I -  l- 
N bre de forages 

(cumulés) . . 

Investissements 
(mi l l ions de 
dinars) . . . 

Faible. . . . 

l 

86 

3,12 

1  9 76- 
1980 

1 2 7  

2,35 

95 

1,20 

I 

1981-  1986- 
1985 I 1 9 9 0  

l 
1,54  0,95 

______ 

98  98  

0,87  0,35 

1991- 
1995 

-, 

1 5 0  

1,74 

98  

1,03 

Prix  m3 
an 2000 

0,0055 

0,0048 

~~ ~ 

1996- 
2000 

1 5 2  

1,76 

98 

1,20 
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LA 
OASIS 

La de l'eau dans les  oasis 
du a  été  fixée au 

A chaque 
bué un  temps le 
gaddous de l'oasis. 
de gaddolcs semaine attaché à 
à constitue le d'eau. Ce 
système qui consiste à des  temps 

et non des  volumes OU des 
débits  est équitable, une augmen- 
tation ou une diminution  du débit de la 

de la même 
tous les 

Le a la possibilité de 
ou de une ou la totalité du 

à L'eau 
est donc  un bien en soi, indépendant de 

On  conçoit que le passage  de  ce  système 
à une 

: 
l'eau, dont l'exploitation 
est devient un bien  public dont 
on doit les  deux  exem- 
ples  suivants on essaie  de comment 
l'on a tenté 

dans le 

El oudiane 

L'oasis d'El oudiane,  qui  compte 750 ha 
de plantations, était jusqu'en 1969 

65 dont le débit total était de 
250 1 soit moins de la moitié  du  débit 

à une convenable. 
le déficit, on 

11 qui  peuvent 
un débit instantané global de 600 1%. 

Ces sont à une conduite- 
suivant un 

à la A la 
une  vanne d'in- 

dans le canal  de la le débit 
Cette 

de 
la 

dans 
le sol, sans faci- 

mentation  des  débits. 
Jusqu'à  ce l'exploitation des 

et la des  eaux sont 
la d'Exploitation des 

d'Etat qui vend  l'eau à la demande au 
coûtant. les 

oudiane, 
Association Collectif, 

de la et eux- 
mêmes la gestion du 

la question  des d'eau soit 
solutions ont été envisagées : 

- des l'État : 
le plan 

cette solution se à 
la qui-  ne 
savent  pas bien  quel  usage  1'Etat 

à de ses 
d'eau. Les  tentatives de collectivi- 
sation sont toutes les 

- aux 
d'un débit égal au 
en 1969 : Ce mode de 

à un souci  de  justice, ne 
pas  valable du point de  vue  écono- 
mique. de la moitié  de 
la à 

du vendu, 
à une des 

de déve- 
loppement. 

- et simple  des 
d'eau : indemni- 
sation, inconcevable  il  y  a 5 ans, 

acceptée 
d'hui. En définitive,  c'est cette solution 
qui  a le plus de chance acceptée 

Tozeur 

La plus des  oasis du 
(1 200 ha) est  alimentée en  eau 

actuellement 450 1 /s. 
ment à les eaux des 

sont collectées unique 
à duquel la est  effectuée 
au moyen de dont le débit 

des  seuils  fixes. 
Le de 

de 8 
situés l'oued.  Les  eaux  exhau- 

tement dans l'oued à l'amont du 

toutes les adductions,  de 
mode de et de 

qui constitue le 
de l'oasis. 

un débit 
il  n'est pas souhaitable de les 

sont en 
fonction de la façon 
que le débit total soit maintenu  constant 
et égal à 450 ]/s. la 

au débit total jugée  négli- 
geable, il la 

de de  façon intensive 
(800 / S  instantanés). 

L'absence de d'adduction et la 
possibilité des débits ponctuels 
élevés au moyen de 
font que  le coût  de l'eau à la 

de 
de 0,003 le en 1973. 
à de 1 ha est de 
75 
si l'on sait que le bénéfice  net d'une 

de 1 ha est en moyenne  de 1 200 
an. 

les 
les d'eau  sont identiques à ceux 

à El  oudiane. Cependant,  le 
débit  disponible aux 
besoins, il de la 

selon  les d'eau  qui 
en fait des à 

de l'eau. 

l 
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LES NOUVEAUX 

que connus en  1972 les 
des études technico-économiques 

de  la nappe du t( le 
a incité les à 

la mise en 
En  moins  d’une  année, 41 sociétés  civiles 
de  mise en 
constituées, ont  obtenu de 

de nou- 
dont la 

de 50 à 60 ha. A l’exception de quelques 
totalité 

des  zones  cultivables a été aux 
nouvelles  sociétés. 

A ce seule la Société  Tunisienne 
la 

la plantation 
des 400 ha semble  que la plu- 

à capitaux 
les  subventions ,et les à 

l’Etat, la d’autofinan- 
cement 

Le tableau ci-dessous donne le coût de 
l’installation  d‘un de 
50 ha et le montant de  l’aide de 

Opérations 

Forage (600 . . . . . 
Défrichement  nivellement. . 
Réseau irrigation. . . . . , 

Plantation. . . . . . . . , 

Réseau de  drainage . . . , 

Brise-vents . . . . . . . 
Totaux . . . . . . . . . . 

Coût 
(D) 

50 
3  200 

25 
5 
6 

139 200 

sur 2o ans Subvention! 
Prêt 

4 %  (D) 

30 
1 600 

5 

900 3 
2 

3 12  500 
32 

1 1 

Auto- 
financement 

(D) 

15  
1 1 2 0  

1 750 
2 

220 

Les des 
3 sont 

cette on a  exécuté  16 
ges le  comblement du déficit  des 
oasis et 8 

de 
à l’hypothèse faible qui 

5 ans,  objectif 
compte des  diffi- 

et 
de la de sondage. 

les  oasis,  les  effets  de  l’amélio- 
du  taux 

A 
Chemsa, la la 

Le lot de  1 ha, 
vendu 700 en 1969,  est  estimé 
d’hui à 6 O00 Le de 1 ha à 

été multiplié 7 en 3 ans. 
A El oudiane, le de Sedada,  ali- 
menté les les plus 
faibles de l’oasis, connaît  une nouvelle 

la 
Le déveloupement  des oasis 

Quels  bénéfices peut-on 
de 50 ha planté en pal- à le compte de 3 

t( >>, sachant que cipaux : 
les d’exploitation et d u  

sont la 
année la des 

annexées au 

la 
duction  du 

6 à 12 ans, le en 
moyenne  150  t an de dattes 
cialisables à 
au de 30 O00 La pleine 

s’étend de  12 à 60 
pendant  laquelle la 
250 t an de dattes’ de  bonne qualité 

annuel 60 O00 
Le est donc 

initiaux 
qu’il  exige 

à 
la des  sociétés  ne 

soient pas  en 
à son La 

laissée à la seule initiative il 
de_ une 

à 

- L‘existence  d‘une et 
d’une : 
c’est l’absence de ces deux Cléments 

les tentatives de mise  en 
dans à 

dition de la Tunisie 
- La qualité et  la 

: la 
t( demande 

des qualité 
des conditions 
que l’on seulement  en 

du Chott et dans 
limitée 

et à la (t 

au même 

- Enfin, dans le 
oasis, on des 
solutions qui concilient la 
collectivisation  des  moyens de 
duction et l’individualisme 

82 
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